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32 le petit messager
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1. hier mon cœur,
2. ver le pé -cheur ;
3. prême a - mour :
4. ra li -bre-meut.
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Gloire au

sus maître a - do - ra - ble, 
je chan • te vie - toi - re

don -ne 
di -vin
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1. Vous ê - tes le Seigneur
2. Vous ê - tes mon Sau-veur!
3. A mon cœur cha - que jour !
4. Gloi - re gloire auSainl Sa - cre-ment !
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Cfyrorçique du Juvcrçat
neutre temps, autres mœurs.

P’iiU, promenades dans les riantes vallées et sous j 
ies arbres verdoyants ! Adieu, les raisins sau-9 
vages, les grosses senelles, les faînes et les noix! 
que les écureuils moqueurs nous dérobaient par j 
fois, plus agiles que nous ! Le pauvre jardinier® 

voit aussi ses fleurs disparaître ; et pourtant il en® 
V }jxr faut au trône eucharistique ! N’est-ce pas à nous.® 

'jjp juvénistes, de fleurir à notre tour, et par consé®
quent d’être saints, puisque le psalmiste a dit : “ Le justeS 
fleurira comme le palmier; comme le cèdre du Liban.il grau® 
dira, planté dans la maison du Seigneur, dans le sanctuair® 
de Dieu...” ? Avant de porter nos fruits de l’avenir : la pro® 
fession religieuse et le sacerdoce, nous nous nourrissons de.I 
racines grecques et latines, racines parfois un peu coriace ^ e:j 
indigestes, mais fort nourrissantes. Ainsi parlait un vieux rat j,

le joi


